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Les données massives 
changent-elles le monde ?
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BIG BANG 
numérique

Fragiles archives numériques 
Comment protéger la vie privée 
Tout le savoir en libre accès ?

Les mémoires de demain
L’ADN, une mémoire modèle ? 
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ÉDITO
de Françoise Pétry directrice de la rédaction

Évolution  
ou révolution ?

L e mot de révolution est galvaudé. Au moindre chan-
gement, à la moindre évolution, d’aucuns prédisent 
rapidement une révolution. Mais si l’on s’en tient à sa 
définition, il s’agit d’« un changement brusque et impor-

tant dans l’ordre social et moral, d’une transformation complète. » 
Quelles ont été les « vraies » révolutions scientifiques : l’invention 
de l’imprimerie ? La révolution industrielle ? Le séquençage du 
génome humain ? L’avènement des neurosciences ?

Selon Victor Hugo, « L’invention de l’imprimerie est le plus grand 
événement de l’histoire. » Un événement, pas une révolution. Pour-
tant, permettre une diffusion et une conservation du savoir aurait 
sans doute mérité le vocable. La révolution industrielle porte en elle 
son qualificatif. Le séquençage du génome et l’avènement des neu-
rosciences ont laissé croire à des révolutions. Mais les désillusions 
ont suivi l’engouement des débuts. La génomique n’a pas apporté 
les progrès escomptés, sans doute parce que l’on avait trop négligé 
le dialogue entre gènes et environnement. Les neurosciences ont 
beaucoup promis, mais divers blocages se font jour.

Sans doute est-ce le lot de toutes les révolutions de passer par 
des phases d’effervescence, puis de déception. Est-ce le cas pour 
le big bang numérique ? Aujourd’hui, nous serions dans la phase 
d’effervescence : l’accès pour tous au savoir universel, la mise en 
mémoire de tout ce que produisent l’être humain, la nature et la 
science ; la puissance des outils numériques est considérable, 
pleine de promesses pour la recherche scientifique et technique. 
Mais... elle présente la fragilité du colosse aux pieds d’argile, car, 
si les livres se conservent des centaines d’années, les mémoires 
numériques sont éphémères.

Dès lors, faut-il sélectionner les données à conserver ? Comment 
les organiser, les archiver, les partager ? Quels supports utiliser pour 
assurer leur pérennité ? Par ce que le numérique modifie déjà, par 
ce qu’il va transformer, le terme de révolution est justifié. Ou plutôt 
celui de big bang ouvrant une ère nouvelle de communication et de 
partage. À condition que l’homme n’ait pas à vivre avec un Big Brother 
hypermnésique –  selon l’expression de Gilles Dowek  –  surveillant 
sans cesse ses faits et gestes, voire ses pensées. À condition qu’il 
ait le droit à l’oubli. Et si les concepteurs de supports numériques 
s’inspiraient de l’adn, gigantesque mémoire du vivant, et de la mémoire 
biologique, naturellement dotée de la capacité d’oublier ? � n

Si les livres se conservent des centaines d’années, 
les mémoires numériques sont éphémères.
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